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de l’Agro Romano de Giovanni Cena et la 
méthode de Rosa Agazzi. L’auteur évoque 
des initiatives ultérieures de pédagogues 
qu’elle range parmi les «oubliés» de l’école 
active: Maurilio Salvoni et ses recherches 
sur l’éducation de l’activité spontanée 
dans la province de Milan, les expériences 
d’écoles de plein air de Michele Crimi en 
Sicile, les écoles-jardins des Piccoli Fabre 
di Portomaggiore de Rina et Ida Nigri-
soli et les écoles-laboratoires de Virginia 
Povegliano Lorenzetto à Rome. Gabriella 
D’Aprile consacre une intéressante étude 
aux initiatives pédagogiques du natura-
liste Davide Levi Morenos consacrées aux 
colonies de jeunes travailleurs et aux na-
vires-écoles. Les premières rassemblaient 
vers 1920 une majorité d’orphelins de 
guerre qui recevaient une formation pro-
fessionnelle agricole. Le mythe de la terre 
et d’une vie simple cherchait un équilibre 
entre discipline et liberté. Le navire-école 
«Caracciolo» ancré à Naples sera à l’ori-
gine d’écoles professionnelles destinées 
aux mécaniciens, électriciens et radio-télé-
graphistes de la Marine. 

Gabriella D’Aprile souligne à juste 
titre l’atmosphère familiale qui présidait 
à ces innovations pédagogiques. L’acti-
vité scolaire y obéissait moins à des cri-
tères didactiques d’avant-garde qu’à la 
conscience éducative de l’enseignant. Elle 
ignorait l’organisation scientifique et ma-
térielle des méthodes de Montessori. Une 
place importante était réservée au dessin 
spontané et aux conversations de plein 
air. La multiplication des stéréotypes a 
occulté la richesse des initiatives pédago-
giques italiennes du début du XX siècle et 
l’intérêt de leurs innovations. 

Michel Ostenc

Luigiaurelio Pomante, «Fiducia	 nell’uo-
mo	e	nell’intelligenza	umana».	La	Fede-

razione	 Universitaria	 Cattolica	 Italiana	
(F.U.C.I.)	dalle	origini	al	’68, Macerata, 
eum, 2015, 406 pp. 

L’histoire de la Federazione Universita-
ria Cattolica Italiana (F.U.C.I.) est bien 
connue grâce aux ouvrages de Maria 
Cristina Giuntella, de Gabriella Marcucci 
Fanello, de Renato Moro et de Frances-
co Malgeri. L’auteur se propose de l’évo-
quer à nouveau, mais en approfondissant 
l’étude des réactions de l’association étu-
diante face à la politique universitaire, 
notamment pendant la période de recons-
truction du second après-guerre dans les 
années 1950-1960. Il s’y emploie en uti-
lisant de nombreux fonds documentaires, 
en particulier les archives de la Présidence 
de la F.U.C.I. conservées auprès de l’Insti-
tut Paul VI à Rome qui possèdent les actes 
des colloques annuels de cette association. 

L’auteur rappelle comment, en dépit 
du rejet d’un nationalisme incompatible 
avec les principes chrétiens, beaucoup de 
jeunes catholiques italiens furent empor-
tés par la vague patriotique de 1915. La 
F.U.C.I. dut affronter les multiples pro-
blèmes du premier après-guerre et elle fut 
confrontée à la crise des valeurs morales 
qui secoua toute la jeunesse européenne. 
Le président de l’organisation Giuseppe 
Spataro était aussi vice-président du Parti 
Populaire Italien (P.P.I.) de Luigi Sturzo 
et il invita les étudiants catholiques à par-
ticiper davantage à la vie universitaire de 
leur pays. L’engagement des catholiques 
s’étendit aux enseignants et aux licenciés 
avec la création de deux organisations 
spécifiques («Docenti Universitari Cat-
tolici» et «Laureati Cattolici»). Pour la 
première fois de son existence, la F.U.C.I. 
fut invitée à réfléchir à un renouveau du 
systême académique. Elle s’ouvrit aux 
organisations catholiques étrangères et 
accentua la formation militante de ses ad-
hérents; mais elle se heurta aux réticences 
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de l’Action catholique dont elle dépendait 
et qui redoutait ses velléités autonomistes. 

Avec l’accession de Mussolini au pou-
voir, la F.U.C.I. subit les attaques des fas-
cistes intransigeants et elle dut préserver 
son indépendance menacée par les orga-
nisations étudiantes du nouveau régime. 
La nomination de Gian Battista Montini 
comme assistant ecclésiastique et celle 
d’Iginio Righetti à la présidence de l’orga-
nisation, considérés tous les deux comme 
des «hommes du Vatican», marqua la fin 
de la période antérieure et l’insertion to-
tale de la F.U.C.I. dans les rangs de l’Ac-
tion catholique. La Fédération étudiante 
dut suivre un programme de discipline 
morale et spirituelle étranger à tout en-
gagement politique, mais orienté vers une 
prise de conscience intellectuelle et sociale. 
Le Concordat de 1929 semblait ouvrir 
une période de détente et pouvait ouvrir 
de nouvelles perspectives; mais la crise de 
l’Action catholique (1929-1931) montra 
que le régime fasciste entendait s’assurer 
l’exclusivité de la formation de la jeunesse 
italienne et la F.U.C.I. dut se réfugier dans 
une prudente réserve. 

Après une longue période de consen-
sus ponctuée d’une adhésion sans failles 
à la politique suivie pendant la conquête 
de l’Ethiopie et la guerre d’Espagne, l’his-
toire de la F.U.C.I. connut un tournant en 
1939. La présidence d’Aldo Moro symbo-
lisait l’arrivée d’une nouvelle génération 
de catholiques élevés pendant la dictature 
et participant pleinement à la vie des ins-
titutions universitaires du régime fasciste; 
mais ces jeunes gens témoignaient de leur 
attachement à leur foi en émettant des 
réserves à l’égard des positions les plus 
radicales du parti fasciste. Ils défendaient 
un catholicisme pontifical romain, tout en 
préconisant dans la ligne tracée par Mon-
tini son insertion dans les formes les plus 
avancées de la société industrielle. Aldo 
Moro s’efforça d’affirmer davantage la 

présence de la F.U.C.I. dans l’université 
et lui donna une nouvelle dimension reli-
gieuse fondée sur l’engagement personnel 
et la responsabilité de l’homme moderne. 
La déclaration de guerre du 10 juin 1940 
fut accueillie avec un élan patriotique de 
commande; mais l’organisation étudiante 
affirma une présence chrétienne parmi les 
combattants afin qu’un engagement moral 
et spirituel pût survivre à l’effondrement 
politique et social qui se profilait et servir 
à la reconstruction du pays. Aldo Moro 
revendiquait un enseignement plus proche 
de la vie permettant à l’université de re-
trouver sa fonction éducatrice. Le mandat 
de Giulio Andreotti (1942-1944) à la pré-
sidence de l’organisation étudiante fut ca-
ractérisée par une forte empreinte sociale 
qui dénonçait un embourgeoisement en 
complète négation des principes évangé-
liques. Tout en s’opposant aux campagnes 
de propagande fasciste destinées à susciter 
la haine de l’ennemi, la F.U.C.I. ne pouvait 
souhaiter une défaite qui signifiait la mort 
de tant de jeunes Italiens; mais en agissant 
sur les consciences, elle réussit à former 
une génération de jeunes catholiques dont 
la diversité des orientations n’empêchait 
pas une communion d’idéal. 

La F.U.CI. participa à la reconstruc-
tion civique et morale du pays qui culmi-
na, d’après l’auteur, avec l’accession 
de De Gasperi au pouvoir. La «longue 
marche» de l’organisation étudiante à tra-
vers le fascisme avait rompu ses liens avec 
le mouvement démocratique et elle re-
vendiqua auprès de l’Eglise des principes 
idéologiques susceptibles de permettre au 
catholicisme d’asseoir son emprise sur de 
larges couches de la société. L’Italie devait 
compter au cours des décennies de l’après-
guerre 3 présidents de la République, 7 
présidents du Conseil et un nombre consi-
dérable de ministres formés dans l’orga-
nisation de jeunesse universitaire catho-
lique; mais pendant que le «Movimen-
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to laureati» (Licenciés) fournissait une 
grande partie des militants politiques de la 
Démocratie chrétienne, la F.U.C.I. choisit 
une orientation plus pédagogique et reli-
gieuse. L’auteur accorde une importance 
fondatrice à l’enquête ordonnée par le mi-
nistre démocrate-chrétien Guido Gonella 
pour la réforme de l’Ecole. L’Université 
occupa ainsi une place essentielle dans les 
débats de la F.U.C.I. en 1948. La situation 
n’était plus celle du premier après-guerre 
où les catholiques étaient minoritaires et 
se heurtaient à des positions libérales et 
anticléricales dominantes. La classe poli-
tique italienne était désormais convaincue 
de la nécessité pour l’Université de re-
nouer avec sa vocation de formation des 
élites de la Nation. 

Les travaux de la Commission pour 
la réforme de l’Ecole ont été déjà étudiés 
par Giorgio Chiosso, Luciano Pazzaglia et 
Roberto Sani. L’auteur complète ces ou-
vrages classiques par un examen appro-
fondi des communications présentées aux 
colloques annuels de la F.U.C.I. La nou-
velle génération des années 1950 cherchait 
une adaptation de l’enseignement aux 
bouleversements sociaux-économiques 
qui transformaient profondément l’Italie. 
L’organisation étudiante chercha à faire 
prévaloir cette orientation en développant 
l’esprit associatif parmi les étudiants, en 
dehors de tout engagement politique, tout 
en préconisant une sélection plus sévère 
afin de rendre à l’université son caractère 
formateur, abandonné au profit d’une 
«boutique à diplômes». La F.U.C.I. de 
Romolo Pietrobelli se vit reprocher un éli-
tisme et un esprit théorique qui l’incitèrent 
à chercher des solutions plus concrètes 
aux problèmes universitaires. Elle mena 
d’importantes enquêtes qui permirent de 
souligner en 1957 l’insuffisance du niveau 
des connaissances en Sciences humaines 
et sociales, l’incapacité de l’université à 
concilier la recherche scientifique et la for-

mation professionnelle et enfin une crise 
de la culture liée au manque d’unité du 
savoir. 

Les années 1950 s’achevaient sur la 
plan décennal de l’Ecole du gouvernement 
d’Amintore Fanfani (1958) qui mettait fin 
à une décennie de gestion «par voie ad-
ministrative» faite d’aménagements ponc-
tuels. La création de nouvelles universités 
au cours des années 1960 devait améliorer 
la démocratisation du savoir et contribuer 
à sortir les régions méridionales de leur 
isolement économique et culturel; mais 
elles servirent les intérêts des forces poli-
tiques locales sans satisfaire la demande 
d’instruction supérieure des populations. 
Elles contribuèrent à une fragmentation 
du systême universitaire et à l’augmenta-
tion de ses dépenses sans contrepartie au 
niveau de son efficacité. La F.U.C.I. en 
était consciente et, en dépit de ses liens 
avec la Démocratie chrétienne, elle cri-
tiquait l’incapacité des gouvernements 
de centre-gauche à gérer correctement 
l’université. Les propositions du ministre 
Luigi Gui, et notamment une nouvelle 
organisation de la recherche et de la di-
dactique dans les départements universi-
taires, échouèrent lamentablement devant 
le Parlement et l’organisation étudiante 
catholique déplorait l’absence des choix 
drastiques indispensables. 

Au tournant des années 1960, sous la 
présidence d’Enrico Peyretti, la F.U.C.I. 
prêta une attention particulière au rap-
port entre l’université et la vie religieuse. 
L’organisation étudiante rentrait dans 
l’orbite de l’Action catholique et renonçait 
aux ouvertures culturelles qui lui avaient 
valu nombre d’adhérents les années pré-
cédentes. Elle se coupait de la réalité uni-
versitaire en attendant la grave crise qui 
devait la frapper dans la seconde moitié 
des années 1960. La F.U.C.I. qui avait su 
auparavant anticiper l’évènement dut se 
contenter de subir les effets du concile Va-
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tican II. Certes, à l’invitation du pape Paul 
VI, ses dirigeants manifestèrent leur inten-
tion de s’intéresser à nouveau à la réforme 
de l’université; mais ils continuèrent à pri-
vilégier l’expérience religieuse. La F.U.C.I. 
se trouva ainsi dans l’incapacité de jouer 
son rôle modérateur traditionnel lorsque 
la contestation étudiante de 1968 posa le 
problème du recours à la violence pour 
sortir de la légalité. Le nombre de ses 
adhérents s’effondra, diminuant de 80 à 
90% dans plusieurs universités. La crise 
de 1968 fut à l’origine d’un processus éloi-
gnant la jeunesse de l’Eglise et accentuant 
la laïcisation de la société italienne. 

L’ouvrage s’achève sur un riche ap-
pendice documentaire relatif aux années 
du second après-guerre qui éclaire et 
complète le texte. Les précieuses analyses 
de Luigiaurelio Pomante permettent de 
mieux comprendre l’échec des réformes 
scolaires italiennes du second après-guerre 
et l’incapacité des organisations catho-
liques à les faire aboutir. 

Michel Ostenc

Nelly Valsangiacomo, Marco Marcacci (a 
cura di), Per	tutti	e	per	ciascuno.	La	scuo-
la	pubblica	nel	cantone	Ticino	dall’Otto-
cento	ai	giorni	nostri, Locarno, A. Dadò, 
2015, 343 pp. 

Il volume si segnala anzitutto in quanto 
viene a colmare un evidente vuoto storio-
grafico. Esistono infatti studi su educatori 
ticinesi, come Franscini o la Boschetti Al-
berti, o su celebri intellettuali residenti in 
Ticino come Cattaneo, o su singole scuo-
le, quali il Liceo di Lugano, ma uno stu-
dio complessivo, che ricostruisca la storia 
della scuola del cantone negli ultimi 200 
anni, ancora mancava, dopo il volume del 
1959, Storia della scuola ticinese, di Felice 
Rossi. Per tutti e per ciascuno è curato da 

Nelly Valsangiacomo, ordinario di storia 
contemporanea nell’Ateneo di Losanna, 
e autrice dell’introduzione, e da Marco 
Marcacci, autore di numerose pubblica-
zioni di storia svizzera. Il testo ha un im-
pianto solido ed è fondato su una vasta 
documentazione di fonti d’archivio e a 
stampa, messa in luce da diversi autori, 
che non sono accademici ma che vanta-
no una sicura competenza archivistica ed 
euristica. La Società Demopedeutica ha 
sostenuto la pubblicazione, con lungimi-
rante azione culturale, documentata dalla 
presentazione del suo presidente, Lauro 
Degiorgi, che apre il volume, dopo la pre-
fazione di Manuele Bertoli, Consigliere di 
Stato, Direttore del Dipartimento dell’e-
ducazione, della cultura e dello sport, che 
giustamente rimarca il ruolo della scuola 
nella costruzione dell’identità nazionale e 
nel processo di democratizzazione della 
società.

I primi tre interventi, di Marcacci stes-
so, di Fabrizio Mena, autore anch’egli di 
numerosi pregevoli lavori (su Franscini e 
sull’editoria ticinese in particolare), e di 
Nicoletta Solcà, responsabile dell’Archi-
vio Amministrativo della Città di Luga-
no, ricostruiscono l’evoluzione del siste-
ma scolastico del cantone. Questa prima 
parte, di carattere istituzionale, colloca 
le vicende scolastiche all’interno della 
storia politica ed economico-sociale del 
cantone e costituisce un primo ineludibile 
riferimento, per chi vorrà approfondire 
singole tematiche. La figura di Franscini, 
con la sua opera di modernizzazione del 
sistema scolastico, riceve il giusto risalto, 
all’interno anche del dibattito sul meto-
do didattico che nei primi dell’Ottocento 
percorreva la pedagogia europea (norma-
le, socratico, lancasteriano). La questio-
ne della formazione dei maestri, legata a 
quella del metodo, fu sviluppata da Luigi 
Antonio Parravicini, l’autore del Gian-
netto, che inaugurò nel 1837 a Bellinzona 


